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C’est pleins d’espoirs que nous devons entamer  
cette nouvelle année.

Il y a un an, nous ne pouvions imaginer ni l’ampleur ni les 
conséquences planétaires que pourraient prendre ces 
informations qui nous venaient de l’autre bout du monde. 
Nous entamions un moment démocratique « normal » avec les 
élections municipales toutes proches, pendant lesquelles le débat 
sur l’urgence climatique était la priorité. L’urgence a finalement été 
toute autre, et elle nous a contraints à sans cesse nous adapter 
à la situation sanitaire. Pourtant, je veux souligner l’optimisme 
que nous devons retirer de cette période. Nous avons su nous 
adapter, nous avons su faire preuve de solidarité, nous avons su 
questionner nos modes de vie.

Nous entamons une nouvelle année toujours fortement 
contrainte dans nos vies personnelles et professionnelles. Mais 
nous sommes plus forts aujourd’hui qu’il y a un an pour faire face 
à ce virus. D’abord grâce aux gestes barrières largement adoptés. 
Mais surtout parce que nos connaissances médicales progressent 
chaque jour pour le soigner et le contrer. Les vaccins vont 
permettre de protéger d’abord les plus fragiles, puis l’ensemble de 
la population.

Nous devons maintenant continuer, unis comme jamais, à lutter 
collectivement contre le virus et contre les conséquences qu’il 
ne manquera pas de produire sur notre territoire. L’emploi, le 
développement économique, la cohésion sociale, la transition 
écologique et le dynamisme de nos centres-villes et centres-
bourgs seront les sujets majeurs de cette nouvelle mandature. 
Tous ces enjeux ont été fortement impactés et questionnés par 
la crise sanitaire. Nous avons déjà pris un certain nombre de 
mesures pour y remédier, et les agents et les élus de Quimperlé 
Communauté continueront, tout au long de cette année 2021 à se 
mobiliser.

Bonne lecture, 

DE SÉBASTIEN MIOSSEC,
PRÉSIDENT DE QUIMPERLÉ 
COMMUNAUTÉ

Leun a spi e rankomp boulc’hañ ar bloavezh nevez-mañ.

Bloaz zo ne oamp ket evit empennañ pegen pouezus e 
oa na peseurt heuliadoù en dije gallet kemer ar c’heloù 
hag a zeue eus penn all ar bed evit ar blanedenn a-bezh. 
Boulc’hañ a raemp ur mare demokratel « ordinal », gant an 
dilennadeg evit an tiez-kêr a oa tostik-tost. D’ar mare-se e 
lakaed ar gomz war reuziad an hin da dremen da gentañ. 
Disheñvel a-grenn eo bet ar reuziad a-benn ar fin, ha rediet 
omp bet d’en em reizhañ dibaouez diouzh an enkadenn 
yec’hedel. C’hoant am eus da bouezañ, koulskoude, war ar 
sederidigezh a rankomp tennañ eus ar mare-se. Gouezet 
hon eus en em reizhañ diouzh an enkadenn-se, gouezet 
hon eus bezañ dorn-ha-dorn, gouezet hon eus en em soñjal 
war hon doareoù bevañ.

Boulc’hañ a reomp  ur bloavezh nevez gant redioù start 
lakaet war hor buhezioù personel ha micherel. Met 
kreñvoc’h omp hiziv eget bloaz zo evit talañ ouzh ar 
virus-se. Da gentañ penn gant ar jestroù  herzel degemeret 
a-vras. Ha, dreist-holl, peogwir emañ hor gouiziegezh a-fet 
meziegezh o vont war-raok bemdez evit pareañ dioutañ 
ha stourm a-enep dezhañ. Gant ar vaksinoù e vo gallet 
gwareziñ ar re vreskañ da gentañ penn, hag an holl dud 
goude se.

Rankout a reomp bremañ kenderc’hel, unanet evel 
biskoazh, da stourm a-stroll a-enep ar virus hag ouzh an 
efedoù a vo d’e heul en hor c’horn-bro. An implij, an diorren 
ekonomikel, ar c’henstag sokial, an  treuzkemm ekologel 
ha startijenn kreiz hor c’hêrioù hag hor bourc’hioù e vo an 
danvezioù pennañ a vo pledet gante er respestad nevez-
mañ. An holl dachennoù-se zo bet gwallgaset da vat ha 
gant an enkadenn yec’hedel eo bet lakaet an dud d’en em 
soñjal. Kemeret hon eus un toullad diarbennoù dija evit 
plaenaat kement-se, hag implijdi ha dilennidi Kemperle 
Kumuniezh a gendalc’ho da labourat asambles, a-hed ar 
bloavezh 2021.

Lennadenn vat deoc’h, 

édito

©
 F

ra
nc

k 
Be

te
rm

in

 MAG 16  3 



Après les kayakistes, après les surfeurs, ce sont désormais les 
amoureux de la voile et des activités nautiques en tout genre 
qui vont avoir leur propre base. Ce nouvel équipement réalisé 
par Quimperlé Communauté, en lien étroit avec la commune 
de Clohars-Carnoët, vient renforcer l'engagement de la commu-
nauté d'agglomération dans la promotion du nautisme. La base 
nautique, qui ouvrira ses portes aux prochaines vacances de 
printemps, permettra d'accueillir dans les meilleures conditions 
de confort les usagers des activités nautiques au départ de la cale 
des dériveurs. 

Dans cette base, scolaires, habitants et touristes auront accès 
à de nombreuses activités : la voile avec la commune de Clo-
hars-Carnoët, le kayak de mer avec le Canoë-Kayak Club de 
Quimperlé, la plongée encadrée par le Kemperle Activités Suba-
quatiques et le Scaër Kloar Plongée. Ce nouvel équipement va 
également permettre aux Aquapaq de Quimperlé Communauté 
de développer les activités en mer comme le sauvetage sportif, 
l'Aquagym en mer, le Stretching Paddle ou la nage en mer.  
Il ne vous reste plus qu'à vous préparer.
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LA BASE NAUTIQUE  
COMMUNAUTAIRE DU POULDU  
BIENTÔT OPÉRATIONNELLE

Saviez-vous que si un esprit malin s'amusait à aligner tous les 
sacs de tri distribués l'année dernière par Quimperlé Communauté, il 
pourrait relier notre Ville-centre à la capitale de l'Autriche, Vienne ! Soit un 
chemin de 1 496 km. Autant dire que le sac jaune est un bien qu'on aime 
consommer en Pays de Quimperlé. Et cette gourmandise s'intensifie 
dans le temps puisqu'entre 2016 et 2020 on note une augmentation de 
29,7 %. C'est bien direz-vous ! Cette hausse signifie que les habitants 
trient plus ! 

Et bien pas forcément puisque le nombre de tonnes de tri collectées 
n'a évolué que de 12,5 % sur la même période. Certes, l’extension des 
consignes de tri explique une partie de ces chiffres, car beaucoup des 
emballages que nous trions depuis 2016 sont volumineux mais très légers 
(film de suremballage ou pots de yaourt par exemple). Pour autant, il faut garder à 
l'esprit que les sacs de tri ont un coût qui représente chaque année entre 85 000 et 95 000 
€. Alors, pour limiter le coût mais également l'encombrement des bacs jaunes à côté de chez nous, ayons le 
réflexe de compacter nos emballages quand c’est possible, d'aplatir nos cartons vides et d'écraser les bouteilles plastique. 

UN LONG  
ET ONÉREUX CHEMIN...

Le chantier de la base nautique touche à sa fin.
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"Au mois de novembre, le magasin était fermé administrativement,  
et cela a été une bonne surprise de voir que, dès le début de l'opération, 
des chèques ont été achetés pour le magasin. Mine de rien, c'était une 
petite rentrée de trésorerie pour remplir le magasin pour Noël, période 
essentielle pour mon activité.

En fin d'année dernière, deux choses se sont complétées. Les gens ont 
pris conscience que les petits commerces sont importants et fragiles, 
et cela a coïncidé avec les chèques cadeaux Solideiz. Cela a attiré de 
nouveaux clients dans ma boutique, c'est indéniable. Ils venaient pour 
la première fois avec un bon de 20 euros pour voir si cela fonctionnait 
bien. Certains revenaient ensuite avec des bons plus importants et se 
faisaient plaisir. Le panier moyen a augmenté grâce à l'opération car  
les gens en profitaient pour rajouter un cadeau, un petit plaisir,  
ou regardaient moins les prix."

 
Alexandra Bouedec, Les Petites Caboches à Quimperlé

"Nous nous sommes inscrits dès le début de l'opération au mois d'oc-
tobre. Nous sommes une jeune boutique installée en août 2020,  
et c'était une occasion supplémentaire de se faire connaître. Cela nous 
a donc fait plaisir quand nous avons vu les premiers chèques achetés, 
puis dépensés chez nous. Les gens s'intéressaient à la boutique par ce 
biais donc c'était très positif. 

Faire partie de l'ensemble des commerçants du Pays de Quimperlé était 
aussi important pour nous en tant que jeune magasin. Le dispositif a été 
facile à mettre en place et a aussi permis d'échanger avec des commer-
çants voisins sur des questions techniques ou pratiques dans l'utilisation 
du site Beegift qui permet de télécharger les bons Solideiz. C'était une 
autre forme de soutien et d'entraide qui s'est mise en place.

Et puis, aujourd'hui il reste toujours des chèques à dépenser donc c'est 
une opération qui continue pour notre plus grand plaisir."

Maïté Favennec, Good Eeffee à Mellac

Le 15 octobre dernier, Quimperlé Communauté lançait l'opération Solideiz pour accompagner  
la relance du commerce local tout en renforçant le pouvoir d'achat des habitants.  
Une opération qui a connu un grand succès grâce à ses bons d'achat et qui continuent de faire  
des heureux chez les commerçants du Pays de Quimperlé. Paroles aux intéressées.

SOLIDEIZ : LA SOLIDARITÉ AU RENDEZ-VOUS

UN SITE INTERNET  
POUR CONSOMMER LOCAL

" Cette solution est très intéressante pour les petits commerçants 
comme moi car cela nous donne plus de visibilité. Maintenant avec 
le confinement, les gens restent à la maison et font leurs courses 
sur internet plus facilement. Ils font une recherche sur internet et 
grâce au site je suis repérée plus facilement. J'ai une page Facebook 
et Instagram mais pas encore de site, donc grâce à ce site je peux 
présenter mes plats facilement.  
À titre personnel, j'ai utilisé ce site pour découvrir des producteurs 
ou des vendeurs de matières premières. Je trouve que c’est un beau 
projet pour que tous les commerçants du pays de Quimperlé soient 
ensemble sur une même adresse. "  
Thi Hanh Doan, Bio Nems à Quimperlé

AcheterenPaysdeQuimperle.bzh est le site qui 
permet aux commerçants et producteurs du 
territoire d’informer les consommateurs sur leur 
actualité et de valoriser leur activité en un seul clic.

Quels sont les commerces ouverts près de chez moi ? Quels sont 
ceux qui prennent des commandes à distance ? Afin de répondre 
à ces questions et de faciliter les échanges commerciaux en cette 
période particulière, Quimperlé Communauté a mis en place un 
site internet dédié au commerce local. 
Le site se présente comme un moyen simple et rapide pour le 
consommateur de trouver un commerce en activité, proche 
de chez lui. Pour le commerçant, il lui offre la possibilité 
d’être visible sur internet en personnalisant sa fiche grâce 
au formulaire dédié. Alimentation, mode et accessoires, 
maison et déco, beauté et santé ... Toutes les catégories de 
commerces y sont représentées. Aujourd'hui, 348 commerces 
sont déjà référencés sur cette plateforme, alors si vous êtes 
consommateur ou professionnel, devenez un acteur local avec 
www.acheterenpaysdequimperle.bzh
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TÉMOIGNAGES 

Daniel Caradec, 67 ans, Quimperlé, bénéficiaire confirmé

" J’utilisais le vélo depuis longtemps pour aller au travail ou pour mes 
loisirs. Mais en vieillissant, c’est plus facile d’avoir de l’aide électrique 
quand il faut affronter les montées à Quimperlé. J’avais participé aux 
Aventuriers de la Mobilité et j’avais donc pu tester le VAE sur une longue 
période. Après ce test, j’ai directement acheté un bon vélo en basse ville 
car je voulais l’utiliser quotidiennement. Pour moi, ce VAE remplace 
complètement une voiture. C’est simple d’utilisation, c’est léger et cela 
demande très peu d’entretien. »

Aurélie Baron, 32 ans, Riec-sur-Bélon, jeune bénéficiaire

« Je pratiquais déjà le vélo pour mes sorties loisirs ou de petites courses 
en fin de semaine. Mais mon enfant grandissant, c’etait plus compli-
qué de pédaler pour deux.  J’avais découvert l'assistance électrique en 
empruntant le vélo que possèdent mes parents.  

Très vite, je m’étais rendu compte que cela simplifiait la vie avec un 
enfant derrière. J’ai donc sauté le pas et acheté un VAE et j’en suis très 
contente. L’aide financière a été le petit plus bienvenu qui me permet 
aujourd’hui de parcourir plus de kilomètres le week-end, seule ou à 
deux. »

LA PRIME VÉLO
ATTEINT DES 
SOMMETS

Depuis avril 2019, le service mobilités de l'agglomération a reçu plus de 1 000 demandes  
de particuliers pour l'aide à l'achat d'un vélo à assistance électrique (VAE). Un succès qui ne ralentit 
pas, bien au contraire.
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Le coup de pouce apporté par Quimperlé Communauté pour l'achat 
d'un VAE a bel et bien rencontré son public. Pouvant représenter 
jusqu’à 25 % du prix d'achat d'un VAE, cette aide financière démontre 
la volonté des habitants du territoire de changer leurs comportements 
en matière de déplacement. L'achat d'un VAE pouvant être onéreux, 
les élus communautaires ont lancé, en février 2019, ce dispositif afin 
de faciliter la transition vers des modes de déplacement doux et plus 
respectueux de l’environnement. 

DÉJÀ 1 018 BÉNÉFICIAIRES ! 
Et il faut croire que le message a été bien reçu par les habitants car 
cette aide dépasse aujourd'hui le nombre de mille demandes.  
Un chiffre qui a dépassé les prévisions, ce qui a demandé, en 2020, 
de revoir le budget alloué à cette opération pour atteindre la somme 
de 140 000 €. Émanant des 16 communes de l'agglomération, ces 
demandes proviennent autant de femmes que d'hommes ou de 
jeunes cyclistes comme de cyclistes plus expérimentés.  
À croire qu'il n’y a pas d'âge pour se (re)mettre au vélo.

VÉLOC'Q, UN SERVICE LOCATION QUI ROULE

En complément de sa prime achat, Quimperlé Communauté propose 
un service de location longue durée de VAE appelé Véloc'Q. À l'attention 
de tous les habitants du Pays de Quimperlé, ce service permet de se fa-
miliariser avec ce mode de déplacement, et pourquoi pas de l'adopter 
ensuite au quotidien. Peu onéreux et permettant d'expérimenter sur 
un temps long, ce service a été déjà utilisé par une centaine d'habitants 
depuis un an et demi. Et la liste d'attente pour s'offrir les services d'un 
compagnon à deux roues reste fournie. Pour faire face à cet engoue-
ment, la collectivité a doublé son parc de vélo depuis juillet 2020 pour 
le passer à 40 vélos disponibles. 

Alors, que vous soyez prêt à l'achat ou simplement en recherche d'ex-
périence d'un VAE, vous pouvez demander le soutien de l'aggloméra-
tion en vous rendant sur le site de Quimperlé Communauté, rubrique 
Mes démarches.

Pour Daniel Caradec, le VAE remplace une 
voiture au quotidien
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MOBILITÉS

1 3

5

2

4 6

Télécharger 
l’application 
M-Ticket TBK 
gratuitement 
sur Google 
Play ou App 
Store

Procéder au 
règlement 
sécurisé via 
votre carte 
de crédit

Créer votre 
compte en 
remplissant 
le formulaire 
dédié

En montant 
dans votre 
bus, scanner 
votre QR 
Code reçu 
pour valider 
votre trajet

Cliquer sur 
«Acheter un 
titre» et choi-
sir un titre de 
transport  : 
unitaire, à 
la journée 
ou 10  
voyageurs

Votre  
smartphone, 
garde  
en mémoire 
votre  
portefeuille 
de titre

APPLICATION M-TICKET, MODE D'EMPLOI 

À la rentrée de septembre, le réseau de transport du Pays  
de Quimperlé innovait avec la mise en place d’une nouvelle billé-
tique. Celle-ci permet de simplifier vos déplacements en achetant 
simplement des titres de transport en ligne sur votre carte Korrigo. 
Aujourd’hui, l’offre va plus loin puisque les voyageurs n’ayant pas 
d’abonnement peuvent télécharger l’application M-Ticket TBK, pour 
voyager rapidement en toute simplicité, et cela en quelques mouve-
ments de doigt.

UN M-TICKET, C’EST QUOI ?
Différent d’un E-ticket qui doit être imprimé sur du papier, le M-ticket 
est un ticket dématérialisé qui se télécharge directement sur votre 
smartphone. Imaginez que vous deviez vous rendre à Scaër en utili-
sant un bus de la ligne 2, la seule chose que vous devez faire est de 
passer votre ticket enregistré dans l’application de votre M-Ticket TBK 
sur la borne présente dans le bus. Le compostage se fait directement 
sur votre mobile et vous permet donc de voyager en toute tranquillité. 
Ce genre de ticket présente de multiples possibilités. Il permet aux 
voyageurs de choisir, de payer, d’obtenir et de valider ses tickets où 
et quand ils le veulent. Par exemple : si un dimanche soir, 

votre enfant vous informe qu’il n’a plus de ticket alors qu’il doit 
prendre le bus le lendemain matin à la première heure ! Pas de pa-
nique, grâce à l’application, vous pouvez acheter un ticket TBK 24h/24 
et 7jours/7 !

MON SMARTPHONE, COMME TITRE DE TRANSPORT

Outre le gain de temps pour son utilisateur, le M-Ticket présente 
d’autres avantages. Votre smartphone devenant votre support de 
titre, vous n’avez plus besoin de vous rendre à l’agence TBK ou dans 
des points de vente relais, ni d’avoir de monnaie pour acheter votre 
billet. Et pour les plus étourdis d’entre nous, votre smartphone 
servant de portefeuille virtuel, le risque de perdre ses billets ou de les 
oublier dans la machine à laver se réduit fortement.

Sans besoin de papier et ni de contact, adopter le réflexe M-Ticket 
TBK permet aussi de faire preuve d’initiative face aux enjeux majeurs 
de l’actualité. Alors n’attendez pas et téléchargez l’application gratui-
tement sur Google Play ou App Store.

MON TICKET À PORTÉE DE SMARTPHONE
Grâce à l’application M-Ticket TBK, vous pouvez désormais profiter des transports en commun 
TBK en toute simplicité en achetant et validant votre titre de transport directement avec votre 
téléphone mobile.
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Parce que la préservation de 
l’environnement et la transition 
énergétique du territoire sont 
des priorités, Quimperlé  
Communauté propose un 
service de rénovation énergé-
tique de l’habitat depuis le mois 
de janvier 2021. Sa mission : 
informer, conseiller, proposer 
un accompagnement adapté et 
assurer des missions d’anima-
tion et de sensibilisation.

Jusqu’alors, si vous recherchiez un conseil 
dans votre projet de rénovation énergé-
tique, il vous fallait vous rapprocher du 
réseau Tynéo de Quimper Cornouaille Déve-
loppement (QCD). Désormais, c’est Quim-
perlé Communauté qui devient votre inter-
locuteur. En effet, dans le cadre des actions 
de transition énergétique et d’amélioration 
de l’habitat, la communauté d’agglomération 
souhaite proposer  
aux habitants du Pays de Quimperlé une offre 
de service public à l’échelle du territoire.

Ce nouveau service va se développer pro-
gressivement et proposer des aides person-
nalisées complémentaires à celles de l'État 
ou d'autres collectivités. À terme Quimperlé 
Communauté proposera un guichet unique 

de l'habitat et de l'énergie pour faciliter  
les démarches en matière de logement sur 
le territoire.

D'ici là, vous pouvez contacter le service lors 
des permanences téléphoniques et phy-
siques qui sont mises en place aux services 
techniques de Quimperlé Communauté.

Permanences téléphoniques du lundi au 
jeudi de 13 h 30 à 17 h 30 et le vendredi de 
13 h 30 à 17 h 00

Permanences physiques, uniquement sur 
rendez-vous : du lundi au jeudi de 9 h 00 à 
12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 30 et le vendredi 
de 9 h 00 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 00

Service Rénovation énergétique  
de l’Habitat Tél. : 02 57 51 13 33

L'ACCOMPAGNEMENT LOCAL 
À LA RÉNOVATION ÉNERGÉTIQUE  
DES LOGEMENTS SE MET EN PLACE

Tout le monde en conviendra, le métier de ripeurs, c'est-à-dire 
d'agents de collecte des déchets, n'est pas un métier facile mais il 
est essentiel. Beaucoup d’entre nous ont été rassurés de voir que 
les ripeurs continuaient à assurer leur mission alors que la France 
était complètement confinée. Ce qu'on sait moins en revanche, 
c'est que ce métier peut s'avérer dangereux notamment à cause 
du comportement de certains automobilistes impatients ou inat-
tentifs. C'est pourquoi l'agglomération a lancé une campagne de 
communication sur les camions-bennes et dans les abribus, afin 
de sensibiliser un maximum de monde à ce problème : le message 
est clair, Nos ripeurs mettent du cœur à l'ouvrage, merci de faire 
attention à eux !  On compte sur vous.

UNE PENSÉE POUR LES RIPEURS 

HABITAT

COMMUNICATION

Trois camions arborent la campagne de communication autour de la sécurité des ripeurs
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En hor c’horn-bro ez eus muioc’h-mui a dud yaouank en em laka e 
servij mad an holl pa choazont ur gefridi a servij keodedek. Ar sti-
gnad-se, zo bet lidet e 10 vloaz nevez zo, n’eo ket ur choaz dister nag 
evit ar re yaouank en em ouestl, nag evit ar frammoù a zegemer anezhe.
Pal ur gefridi a Servij Keodedek eo kinnig d’ar re yaouank etre 16 ha 25 bloaz ur framm en-
gouestlañ nevez, ma c’hallint kaout muioc’h-mui a fiziañs enne, bezañ barrekoc’h-barrekañ, ha 
kemer amzer da brederiañ war o amzer da zont dezhe, ken war an dachenn geodedel, ken war 
an dachenn vicherel. Pep kefridi, kinniget gant ur gevredigezh pe ur strollegezh, a vez kaset da 
benn war un dachenn oberiantiz resis : kengred, endro, sport, sevenadur, deskadurezh, yec’hed, 
emellout war an dachenn pa vez reuz, memor ha keodedouriezh, skoazell denegour. 

"Evit ma c’heloù e oan o klask ur servij keodedek abaoe ur pennad, a zispleg Lionel Rakoto, e kefridi 
geodedek e servij titour yaouankiz (STY) Kemperle Kumuniezh. Goude ma studioù war ar graferezh 
n’en em welen ket o vont war-eeun e bed al labour. Ur servij keodedek evit ur strollegezh, e darempred 
gant ar re yaouank, a seblante din bezañ dedennus. Pa oa bet kinniget din ur gefridi kehentiñ war ar 
rouedadoù sokial gant an STY em boa lakaet ma anv diouzhtu. Anavezout a raen ar framm dre ma’m 
boa kemeret perzh en abadennoù evit ar re yaouank ha gwelet a raen penaos e lakaent ar re yaouank 
e-barzh ar jeu. Evidon-me, ouzhpenn ar gefridi kinniget, mennet e oan gant ar soñj da zeskiñ ar pezh a 
ouzon da re all, da rannañ gante ar pezh a oa bet kinniget din ha d’ober ur gefridi leun a ster".

E Frañs hag en estrenvro ez eo ar servij keodedek kalz muioc’h eget ur staj. Gantañ e c’hall an 
holl re yaouank, ne vern petra e vefe o stummadur pe o hentad, lakaat asambles ur raktres a 
denn da vad an holl hag un engouestl personel.

Evit gouzout hiroc’h : www.service-civique.gouv.fr -  Version française page 31

KEMER UN TAMM AMZER
EVIT AR RE ALL

Fin mars, l'association Mervent lancera à Quimperlé une formation longue d'apprentissage du breton 
pour une période de trois mois. Un cadre idéal pour qui souhaite perfectionner ses connaissances en 
langue bretonne.

LE BRETON EN SIX OU NEUF MOIS

Apprendre une langue n'est jamais chose facile surtout lorsque l'on 
souhaite que celle-ci nous serve dans notre projet professionnel. 
L'organisme Mervent, spécialisé dans l'apprentissage de la langue 
bretonne, organise une fois par an deux formations intensives à 
Quimperlé. La première d'une durée de six mois s'adresse aux 
débutants qui souhaitent, à titre professionnel ou personnel, ap-
prendre le breton. La seconde formation de trois mois, dite de per-
fectionnement, vise " des objectifs multiples : conforter l’aisance orale, 
réviser et perfectionner les points grammaticaux majeurs", explique 
Yannig Menguy, directeur de Mervent. 

Cette formation cible plutôt des professionnels évoluant dans un 
milieu bretonnant ou bilingue. "C'est une formation qui peut servir 
pour se rebooster car parfois on peut connaître une certaine routine 
au niveau linguistique dans son emploi". Tourné vers les métiers de 
l'éducation et de la petite enfance, l'apprentissage est ponctué de 
rencontres et d'échanges avec des intervenants extérieurs autour 
de sujets liés à l'enseignement : matières scolaires, jeux et chants 
en breton ... La formation débouche sur un diplôme organisé et 
reconnu par l’État, le Diplôme de compétences en langue bretonne. 
Proposé tous les ans sur Quimperlé, ces deux formations sont sou-
tenues par des dispositifs de financement. Le coût de la formation 
est souvent pris en charge par un plan de formation d'entreprise, 
un congé Individuel de Formation ou par la Région pour les deman-
deurs d'emploi.

Plus d’informations sur www.mervent.bzh

LANGUE BRETONNE

YAOUANKIZ
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Une plongée dans la langue bretonne  
avec l'association Mervent
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MAG16 : NOUS AVONS VÉCU UNE ANNÉE 2020 
PARTICULIÈREMENT COMPLIQUÉE, QUELS 
ENSEIGNEMENTS EN RETIREZ-VOUS ?

Sébastien Miossec : L'année 2020 a été marquée par 
une crise sanitaire sans précédent. Chacun pense aux 
conséquences sur les plus fragiles, les plus précaires, 
sur notre tissu associatif, sur nos entreprises et nos 
commerces qui ont été extrêmement impactés. J'ai bien 
évidemment dans ce moment particulier une pensée 
pour toutes celles et ceux qui ont été touchés.

Mais notre territoire a tenu bon en 2020 grâce aux 
femmes et aux hommes qui y vivent et s’y investissement. 
Cette solidarité humaine s’est exprimée tout au long de 
l’année de multiple façons.

 Je veux saluer l'engagement des agents publics du ter-
ritoire. Je pense évidemment aux agents de Quimperlé 
Communauté, aux agents de nos 16 communes qui ont 
maintenu les services publics, notamment dans les pé-
riodes de confinement. Cela souligne l'importance d'avoir 
des services publics constitués et solides pour affronter 
ces crises.

Je veux aussi penser évidemment à tous les acteurs  
du système de santé, dans la plus large acception, et l'en-
semble des personnes qui ont développé des services  
de solidarité durant cette période.

Cette unité restera indispensable pour sortir de la crise 
sanitaire, sociale et économique en cours et préparer  
des lendemains plus heureux.

C'est le sens du message que je veux délivrer cette année : 
en 2021, soyons "uni·e·s comme jamais ! "

MAG16 : CETTE ANNÉE A ÉGALEMENT ÉTÉ MARQUÉE PAR 
VOTRE RÉÉLECTION ET PAR LE RENOUVELLEMENT DU 
CONSEIL COMMUNAUTAIRE.

Sébastien Miossec : C'est vrai, l'année 2020, a également 
été une année de renouvellement électoral. Je salue d'ail-
leurs tous les nouveaux élus issus du scrutin municipal 
et communautaire. Je veux les remercier de la confiance 
qu'ils continuent à m'accorder pour poursuivre le travail 
collectif au sein de Quimperlé Communauté.  
C'est une équipe largement renouvelée dans l'exécutif 
avec une équipe paritaire de vice-présidentes  
et vice-présidents. 

Crise sanitaire oblige, Sébastien Miossec,  
Président de Quimperlé Communauté vous livre 

à travers cette double page son message pour cette 
nouvelle année.

UNI.E.S COMME JAMAIS !
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Le début du mandat électoral 2020-2026 exige évidemment de 
questionner et arbitrer les orientations de Quimperlé Commu-
nauté, les projets d’investissement et les services à développer.  
Il m’a paru également indispensable de poser les principes de 
travail en commun entre les communes et la communauté  
d’agglomération. J’attache en effet une grande importance  
à la qualité d’écoute et de coopération entre élus du Pays  
de Quimperlé. 

MAG16 : QUEL REGARD PORTEZ-VOUS SUR  
LA NOUVELLE ANNÉE QUI COMMENCE ?

Sébastien Miossec : L'année 2021 est une année dans laquelle 
nous aurons toutes et tous à gérer les conséquences de l'année 
2020 et ses difficultés. Quimperlé Communauté sera encore au 
rendez-vous pour accompagner toutes celles et ceux qui ont été 
fragilisés. 

Mais la crise en cours, ne doit pas nous faire oublier à quel point 
notre planète est fragile et les dérèglements climatiques mettent 
en péril les générations futures. Quimperlé Communauté s’af-
firme donc une fois de plus comme un acteur des transitions 
indispensables dans de multiples domaines : l'habitat en créant 
dès ce début d’année un service d’accompagnement à la réno-
vation énergétique des logements,  les mobilités en développant 
les alternatives à la voiture individuelle, les déchets avec le be-
soin de réduire drastiquement le volume de déchets, la qualité 
de nos réseaux d’eau et d’assainissement ou encore les enjeux 
en matière de production d’énergie renouvelable.

MAG16 : PLUSIEURS ÉQUIPEMENTS COMMUNAUTAIRES VONT 
SORTIR DE TERRE EN 2021, POUVEZ-VOUS NOUS EN PARLER  ?

Sébastien Miossec : En 2021, la Maison de l'économie qui  
ouvrira dans quelques semaines dans le Pays de Quimperlé sera 
le lieu où l'ensemble des partenaires viendront affirmer collec-
tivement les réponses à la crise et les réponses à l’attractivité 
durable de notre territoire. Elle est complémentaire d’Alter Eko, 
autre site d’accueil des entreprises, en centre-ville de Quimperlé, 
boulevard de la gare. 

En 2021, Quimperlé Communauté va également renforcer son 
action pour développer la pratique du nautisme. Nous avons déjà 
construit les bases de canoë-kayak ou de surf et nous apportons 
un soutien financier particulièrement fort aux écoles pour accéder 
aux activités voile, kayak ou surf. La nouvelle base nautique située 
au Pouldu à Clohars-Carnoët vient compléter le panel d’équipe-
ments existants, au bénéfice des usagers scolaires et adultes, 
mais aussi pour enrichir notre offre touristique. Elle entrera en 
service au printemps, en étroite collaboration avec la commune 
de Clohars-Carnoët et en lien avec le monde associatif.

En matière culturelle, nous allons également lancer la construc-
tion d'un nouvel équipement car le conservatoire de musique et 
de danse ne répond plus aux besoins. Il sera situé au cœur de 
Quimperlé, afin de contribuer également à la dynamisation de 
notre ville-centre. Car ce projet est un exemple supplémentaire 

de coopération ville/communauté puisqu’il donne l’occasion à la 
Ville de Quimperlé de réaménager le quartier du centre Guéhenno. 
Début 2021, le projet architectural retenu sera dévoilé, ce qui 
permettra la concertation avec les riverains. 

MAG16 : 2021, SERA DONC L'ANNÉE DE L'ESPOIR  ?

Sébastien Miossec : Oui, malgré les nuages qui ont pu s’accumu-
ler sur nous les mois passés, et qui restent menaçants, je veux 
rester un optimiste, un élu local qui a chevillé au corps l’opti-
misme de ceux qui croient en leur territoire, qui croient en la 
capacité des femmes et des hommes à se fédérer pour travailler 
ensemble, qui croient en des valeurs fortes de justice sociale, 
de sincérité dans l’engagement et de préservation des intérêts 
des générations futures. L’espoir doit donc nous animer car les 
motifs d’espérer sont là : la vaccination face à la Covid19, les so-
lidarités de proximité qui ont permis de tenir bon, la formidable 
force des acteurs économiques, associatifs, culturels, publics… 
face aux épreuves de l’année. 

Je nous souhaite donc une année 2021 pleine de rencontres, 
d’embrassades et d’intelligence collective, pour permettre au 
Pays de Quimperlé d’être toujours celui que l’on aime.

UNI·E·S COMME JAMAIS
 Unanet evel gwech ebet



Quelques mois après l'ouverture d'Alter Eko à Quimperlé, un deuxième 
équipement entièrement dédié à l'économie et aux entreprises voit le jour 
sur le territoire. La Maison de l'économie de Quimperlé Communauté, c'est 
son nom, ouvrira ses portes en mars prochain, si la crise sanitaire ne vient 
pas, encore une fois, retarder le lancement.

Ce nouvel équipement sera le guichet unique pour l’accompagnement 
économique des porteurs de projets, entrepreneurs et artisans du territoire 
qui pourront disposer des services et d’espaces adaptés à la création ou au 
développement de leur activité.

Petite visite avant ouverture.

UN NOUVEAU LIEU POUR LES ENTREPRISES
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En offrant des locaux adaptés aux besoins des entrepreneurs, la Maison de l'économie de Quimperlé 
Communauté aidera à renforcer les chances de succès des jeunes entreprises et à assurer leur pérennité.

LA MAISON DE L'ÉCONOMIE :  
UN LIEU DE CRÉATION ET DE DÉVELOPPEMENT

Adieu la pépinière d'entreprises située sur la zone de Kervidanou 
3 à Mellac ! Cet équipement qui a accueilli pendant près de 15 
ans les jeunes entreprises en création ou en développement va 
laisser place, début mars, à la Maison de l'économie. Cette nouvelle 
structure flambant neuve, construite par Quimperlé Communauté 
avec le soutien de l'État et de la Région, est installée seulement à 
quelques mètres du site actuel. 

Si la vocation des nouveaux bâtiments reste identique à celle de la 
pépinière actuelle, c'est-à-dire l'accueil des entreprises, la Maison 
de l'économie va toutefois renforcer l’offre immobilière en bureaux 
pour les jeunes entreprises (moins de 3 ans) et les entreprises en 
développement (plus de 3 ans). Ainsi, ce sont 30 bureaux qui seront 
ouverts contre 22 aujourd'hui. Mais, c'est surtout la qualité d'ac-
cueil qui sera améliorée pour les PME qui profiteront d'un environ-
nement de travail confortable dans un bâtiment à énergie positive. 
En effet, l'orientation des bâtiments, l'installation de panneaux 
photovoltaïques, la mise en place d'une isolation renforcée avec de 
la laine de bois, et la pose d’une toiture végétalisée pour l’inertie 
climatique en font un bâtiment éco-responsable.  

La partie pépinière d'entreprises offre aux jeunes sociétés en 
création un bureau à loyer modéré, accompagné de services tels 

que des salles de réunion, des espaces reprographie, des espaces 
d’accueil et de détente ou encore des animations et des réunions 
d'information. Les entreprises de plus de 3 ans ne sont pas en 
reste. En effet, il reste difficile de trouver des bureaux à des prix 
modérés sur le Pays de Quimperlé, c'est pourquoi la Maison de 
l'économie les acueillera également en hôtel d’entreprises. Une so-
lution locative pérenne, qui permet de maintenir les entreprises sur 
place, à des prix de location attractifs et évolutifs. Cette offre qui 
vient en complément de celle d'Alter Eko, l’antenne de la Maison de 
l’économie située en centre-ville de Quimperlé, offre aux entre-
prises en développement une solution de bureaux, à proximité 
immédiate de la gare.

La Maison de l'économie accueillera également le service écono-
mique de Quimperlé Communauté qui sera ainsi au plus près des 
entrepreneurs pour renforcer ses missions d'accompagnement 
des entreprises. De la même manière, elle accueillera une antenne 
locale de la Chambre du Commerce et de l'Industrie ainsi que des 
permanences de partenaires chargés de l'accompagnement des 
entreprises et des porteurs de projet. De quoi faire de ce lieu, un 
véritable guichet unique pour l'accompagnement économique.

Plus d'informations sur : www.quimperle-communaute.bzh

AccueilBureaux

Bureaux

Espace  
de Coworking
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Parce qu'il n'y a pas que les entreprises 
du secteur tertiaire qui cherchent des 
locaux pour se lancer, le site de la Maison 
de l'économie proposera également un 
atelier-relais avec un loyer modéré.

Qu’est-ce qu’un atelier-relais ? C'est un 
bâtiment composé d’un atelier, d’un 
bureau et de sanitaire. L’atelier-relais 
de 93,2 m² et destiné à accueillir des 
entreprises en création.  Il s’agit d’une 
formule d’hébergement clé en main 
permettant aux nouveaux créateurs et 
repreneurs d’entreprise, n’ayant pas les 
ressources suffisantes pour construire 
ou acheter leurs locaux, de louer un 
bâtiment à des tarifs réduits. Le locataire 
pourra occuper l'atelier-relais pendant 
3 ans maximum. De quoi démarrer son 
entreprise dans de bonnes conditions. 

Atelier-relais

L'ATELIER RELAIS,  
UN TREMPLIN  
POUR SE LANCER
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UN DEUXIÈME ESPACE DE COWORKING

Marre de travailler chez vous ? De vous 
sentir isolé ? Mais vous n'avez pas 
pour autant envie de louer un bureau 
à un prix exorbitant, le coworking est 
la solution idéale pour vous ! Il vous 
permet de réserver un bureau à des 
tarifs avantageux tout en gardant 
une grande souplesse dans votre 
organisation quotidienne. Ouvert à 
tous les usagers 24h/24 et 7 jours/7, 
les espaces de coworking conviennent 
donc particulièrement aux travailleurs 
indépendants, aux personnes 
fonctionnant en télétravail ou aux 
auto-entrepreneurs. Autre avantage 
de ce type de lieu spécialement conçu 
pour  optimiser les conditions de travail, 
il facilite l’échange et le partage avec 
d'autres co-workers

DEUX VALENT MIEUX QU'UN 
Dans le Pays de Quimperlé, vous avez 
désormais le choix entre deux espaces 
de coworking. Le premier est situé dans 
les locaux d'Alter Eko près de la gare 

de Quimperlé et propose 6 espaces de 
travail. Le second, ouvrira prochainement 
dans les locaux de la Maison de l'écono-
mie à Kervidanou 3 et offrira 8 espaces 
de travail. 

Pour réserver un poste de travail dans 
l'un ou l'autre site, c'est très simple 
puisqu'il n'y a qu'une seule plateforme de 
réservation accessible depuis le site www.
quimperle-communaute.bzh rubrique 
"vos démarches". Une fois inscrits les 
coworkers peuvent accèder à leur conve-
nance à l'espace de coworking d'Alter Eko 
ou de la Maison de l'économie.

Pour compléter son offre, Quimperlé 
Communauté propose un bureau à 
la demande équipé à la Maison de 
l’économie. L’objectif est de proposer 
aux professionnels, un espace priva-
tif à un coût attractif pour pouvoir 
s’isoler ou réaliser des rendez-vous. 
Les locataires pourront bénéficier des 
mêmes services que ceux réservés aux 
coworkers. 

UN BUREAU À LA 
DEMANDE POUR 
COMPLÈTER L'OFFRE

L'actuelle pépinière d’entreprises sera démantelée au printemps 
pour laisser place à la "Maison commune" d'Eureden. 

Pour rappel, Eureden est né du rapprochement des deux 
groupes coopératifs agricoles et agroalimentaires bretons d’Aucy 
et Triskalia, et ambitionne un rayonnement international tout en 
s’attachant à son ancrage breton.  
" Notre vision d’Eureden, c’est un ancrage territorial revendiqué. Le 
choix a été fait de ne  pas avoir un  siège unique  mais  de  miser  
sur  une organisation  décentralisée  sur l’ensemble de la région. 
Une Maison Commune, située à Quimperlé, sera un lieu de réunions, 
d’échanges et de partage, très éloignée d’un siège classique. C’est 
un espace ouvert, dédié à la collaboration et adapté à la mobilité ". 
Ainsi, le nouveau bâtiment de 1 000 à 1 200 m² accueillera les 
activités tertiaires du groupe notamment les services supports 
comme la direction générale ; les ressources humaines ; le ser-
vice communication ; le service acheteurs ou encore le centre de 
formation.

Après le succès du premier 
espace de coworking dans 
les locaux d'Alter Eko à 
Quimperlé, la Communauté 
d'agglomération propose 
désormais un deuxième 
espace de coworking au 
sein même de la Maison de 
l’économie.

LA PÉPINIÈRE ACTUELLE LAISSE LA PLACE À EUREDEN
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MAG16 : AUJOURD’HUI QUELLE EST 
LA STRATÉGIE FONCIÈRE EN MATIÈRE 
D'ACCUEIL DES ENTREPRISES SUR LE 
TERRITOIRE ?

Yves Bernicot : Il y a une volonté de 
rationaliser le foncier en général, pas 
uniquement le foncier économique, à 
travers les objectifs du Scot ou du PLUi 
qui est toujours en cours de travail. L'idée 
est d'aller vers une diminution de la 
consommation d'espace et en particulier 
des espaces agricoles.

MAG16 : COMMENT CONTINUER À 
ACCUEILLIR DE NOUVELLES ENTREPRISES 
AVEC MOINS D'ESPACE DISPONIBLE ?

Yves Bernicot : Nous avons besoin de 
foncier économique parce que les porteurs 
de projets sont heureusement toujours 
actifs malgré la situation actuelle. Nous 
avons de beaux projets qui émergent et 
nous devons être en capacité de proposer 
des terrains en zones économiques 
répondant à leurs besoins, en particulier 
quand il s'agit de gros projets structurants 
pour lesquels il est nécessaire de pouvoir 
disposer de réserves foncières. Nous 
avons identifié un certains nombres de 
zones où des extensions sont possibles 
comme ça va être le cas à Kervidanou 1 
où la Communauté d'agglomération a 
acquis des terrains qui vont faire l'objet 
d'aménagements. Mais même dans 

ces aménagements, il est nécessaire 
d'optimiser l'espace consommé et, en 
fonction du type de projet qui nous est 
proposé, d'adapter la surface au projet 
pour éviter d'avoir des grands lots vendus 
sur lesquels on retrouve des petits 
bâtiments. Il faut que la surface vendue 
corresponde au projet réalisé.

On se rend compte également, que dans 
les zones existantes, il y a beaucoup 
de surfaces qui sont insuffisamment 
exploitées. C'est pourquoi le service 
développement économique a engagé, 
avec Audélor, une analyse de l'ensemble 
des zones d'activités de manière à dresser 
un état des lieux précis de l'espace 
disponible dans ces zones.

MAG16 : CERTAINS BÂTIMENTS EXISTENT 
DÉJÀ. PEUVENT-ILS ACCUEILLIR DE 
NOUVELLES ENTREPRISES ?

Yves Bernicot : Oui, un autre enjeu est la 
valorisation de l'existant. Dans certaines 
zones nous avons des bâtiments ou des 
terrains qui ne sont plus utilisés. Donc 
nous avons mis en place une bourse 
de l'immobilier de manière à identifier 
ces bâtiments et nous contactons les 
propriétaires pour savoir s'ils sont prêts à 
les remettre sur le marché. Cette bourse 
de l'immobilier permet d'avoir une 
connaissance fine à l'échelle du territoire, 
de ce qui est disponible  

en foncier bâti et non bâti. Elle doit 
nous permettre de répondre au mieux 
aux besoins des porteurs de projets qui 
viennent nous voir.

À cela s'ajoute une autre démarche, celle 
de la reconquête des friches industrielles. 
Les friches industrielles sont des bâtiments 
qui ne sont plus exploitables en l'état.  
Un certain nombre pourraient cependant 
être reconvertis. Dans le cadre des plans 
de relance, des budgets sont fléchés sur la 
reconversion de ces friches industrielles. 
Nous avons également engagé un état 
des lieux de l'ensemble de ces friches à 
l'échelle de la communauté. Il permettra 
de définir celles qui sont potentiellement 
intéressantes et sur lesquelles nous 
pourrions remettre de l'activité 
économique. Nous réfléchissons d'ailleurs 
à mettre en place une incitation financière 
pour que les propriétaires remettent leur 
bien sur le marché de l'immobilier et à 
accompagner la démarche.

À l’heure où la pression foncière ne cesse d’augmenter et où la consommation de terres 
agricoles devient un enjeu majeur pour les collectivités, les friches se présentent donc 
comme des opportunités immobilières et foncières.

C’est dans cette optique de réhabilitation que Quimperlé Communauté a acheté un terrain 
de 12 760 m2 comprenant un ancien bâtiment commercial de 3 600 m2 à Moëlan-sur-Mer 
sur le site de Bazen Huen. 

L'objectif est de reconvertir le site en village d'artisans. Ainsi, sur un seul et même lieu des 
artisans pourront occuper des cellules de différentes tailles, modulables, aux normes… Ces 
locaux leur permettront une liberté en termes d’aménagement en fonction des spécificités 
et besoins de chacun à des prix attractifs. 

" Nous allons mettre en place un groupe de travail avec des élus de la commission attractivité 
de Quimperlé Communauté et de Moëlan-sur-Mer pour poursuivre le travail sur la réhabilita-
tion et proposer un ensemble qui collera au plus près des projets que nous pouvons identifier 
aujourd'hui à l'échelle du secteur littoral de la Communauté d'agglomération" explique Yves 
Bernicot Vice-Président de Quimperlé Commuanuté en charge du développement écono-
mique et de l’emploi. Affaire à suivre ...

BAZEN HUEN, UNE FRICHE QUI A DE L'AVENIR

QUESTIONS À YVES BERNICOT3 Vice-Président en charge du développement  
économique et de l’emploi
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Nous avons l'envie  
de réinventer un  
avenir souhaitable 
pour nos enfants

Clarisse Le Monnier est co-fondatrice de l'association Ty pouce qui porte un projet  
de micro-ferme urbaine et de restaurant inclusif. Cette jeune femme enthousiaste  
et engagée a trouvé, à Quimperlé, l'endroit idéal pour installer sa famille et 
développer un projet créateur de lien.

MAG16 : VOUS ÊTES À L'ORIGINE DU PROJET TY POUCE, 
COMMENT EST-IL NÉ ?

Clarisse Monnier : Au départ ce sont des rencontres et des 
conversations entre personnes concernées par la question du 
handicap, soit sur le plan professionnel, soit sur le plan personnel. 
Je pense à Sandra Blauhellig qui est la représentante légale de 
l'association, qui est une amie et qui est présente avec moi sur 
le montage de ce projet depuis le début. Face au handicap, nous 
nous disions qu’il y avait encore beaucoup de travail et que même 
si les lois et la société avançaient, c'était lent. Nous avions envie 
d'innover et d'impulser quelque chose de dynamique pour chan-
ger vraiment le regard sur le handicap et d'offrir un lieu d'accueil 
le plus inclusif possible. Nous avions envie d'aller plus vite, plus 
loin, et de faire vraiment quelque chose de totalement inclusif.

MAG16 : COMMENT LA QUESTION DU HANDICAP EST-ELLE 
DEVENUE UNE SOURCE D'ENGAGEMENT POUR VOUS ?

Clarisse Monnier : En fait, plus jeune, j'étais monitrice d'équi-
tation. C'était ma passion d'adolescente. J'ai fait beaucoup de 
concours et j'ai donc passé le monitorat pour devenir monitrice. 
J'ai ensuite enseigné et au bout de deux ans, par hasard, dans le 
centre équestre où je travaillais, j'ai accueilli des personnes en 
situation de handicap. Et cette rencontre m'a beaucoup touchée. 
J'ai découvert une humanité superbe, un autre lien très humain, 
beaucoup plus simple, en dehors des apparences, des normes et 
ça a été le coup de foudre comme on peut dire. Du coup, cette 
rencontre m'a donné envie de changer de métier. C'est ce que j'ai 
fait en devenant éducatrice spécialisée. Depuis je n'ai cessé de tra-
vailler auprès de personnes en situation de handicap notamment 
les enfants.

MAG16 : LE PROJET TY POUCE SEMBLE DÉPASSER LA QUESTION 
DU HANDICAP, NON ?

Clarisse Monnier : Oui, il y a l'envie de faire bouger les choses, 
d'innover par rapport aux enjeux d'aujourd'hui. Je pense que 
toutes les personnes qui sont à l'origine de l'association et même 
les personnes qui nous rejoignent encore aujourd'hui sont des 
personnes qui sont particulièrement conscientes, je pense, des 
enjeux sociaux et écologiques auxquels nous faisons face.  
Nous avons l'envie de réinventer un avenir qui soit souhaitable  
et désirable pour nous et pour nos enfants.

MAG16 : EST-CE QU'ON PEUT PARLER DE VÉRITABLE 
ENGAGEMENT CITOYEN ?

Clarisse Monnier : Oui complètement. Personnellement je suis 
aussi passionnée par les nouvelles techniques agricoles comme la 
permaculture l'agroécologie, l’agroforesterie. Tout ce qui permet 
d'inventer une nouvelle agriculture à la hauteur des enjeux d'au-
jourd'hui. C'est passionnant et donc très rapidement le projet Ty 
pouce comprenant la micro-ferme urbaine en production directe 
pour le café-restaurant s'est imposé. L'idée aussi c'est que le café- 
restaurant est le meilleur médiateur, le meilleur moyen de créer 
des rencontres, du lien avec le public.

MAG16 : UNE MICRO FERME URBAINE, QU'EST-CE QUE C'EST ?

Clarisse Monnier : C'est un concept relativement récent. C'est 
le Cerema qui est un centre d'expertise lié à AgroParisTech qui a 
promu ce nouveau modèle pour faire face aux besoins de circuits 
courts. Il y a un besoin de résilience alimentaire des villes au-
jourd'hui, c'est-à-dire qu'elles concentrent le plus grand nombre de 
population mais on se rend compte qu'en cas de crise importante, 
comme c'est le cas actuellement, tout le système peut être bloqué. 
Aujourd'hui, comment fait-on pour nourrir une population sur un 
territoire si on ne produit pas sur place ? C'est un enjeu hyper  
important et on se rend compte qu'on n'est pas encore à la hau-
teur. Donc les micro-fermes permettent de produire au plus près, 
de réduire les pollutions liées au transport et répondent en partie 
aux besoins de résilience alimentaire d'un territoire.  
En plus, il y a de nombreux bénéfices annexes puisque ces mi-
cro-fermes favorisent la rencontre, le lien social. Elles permettent 
également de recréer des espaces verts dans les villes ce qui lutte 
contre le réchauffement climatique et la pollution de l'air. Elles ont 
beaucoup d'utilité c'est pour ça que c'est un modèle aujourd'hui qui 
voit le jour et qui se développe.

MAG16 : IL Y A ÉGALEMENT EN VOLET PÉDAGOGIQUE DANS LE 
PROJET DE MICRO-FERME, VOUS POUVEZ NOUS EN PARLER ?

Clarisse Monnier : Le but du projet, c'était aussi de diffuser un 
peu ces valeurs, d'utiliser ces supports que sont le café-restaurant 
et la micro-ferme urbaine pour expliquer ce que nous faisons et 
pour sensibiliser au vivre ensemble, à l'inclusion des personnes 
en situation de handicap, ou à la transition écologique.  
Donc, nous nous sommes dit qu'il fallait sensibiliser  
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Si on ne voit pas beaucoup les personnes en situation de 
handicap dans la vie de tous les jours, ce n'est pas qu'elles 
n'existent pas, c'est que malheureusement notre société 
reste encore très clivée 

ILS ET ELLES FONT LE TERRITOIRE

dès le plus jeune âge et le plus possible. L'objectif est de pro-
poser des activités pédagogiques durant la semaine pour les 
écoles et les structures sociales et médico-sociales. Nous aime-
rions bien faire des groupes mixtes en proposant des créneaux  
mélangeant des enfants d'une école et des enfants d'une 
structure qui accueille des enfants handicapés. Les mercredis 
et les samedis nous organiserons des ateliers à destination 
des familles et des habitants pour toucher vraiment différents 
publics.

MAG16 : VOUS AVEZ ÉVOQUÉ LE RESTAURANT ASSOCIATIF 
INCLUSIF, QU'EST-CE QUE C'EST ?

Clarisse Monnier : C'est un concept qui n'existe pas vraiment ! 
L'idée du café-restaurant en support social ou pour embau-
cher des personnes en situation de handicap commence à se 
développer. Il y en a Nantes, à Rennes, à Paris qui ont ouvert. 
Mais, ce que nous faisons ici, allier le café-restaurant soli-
daire, l'inclusion, c’est-à-dire un lieu vraiment adapté et ouvert 
aux personnes en situation de handicap, plus la micro-ferme 
urbaine, je crois que ça n'existe pas. Donc qu'est-ce que c'est ? 
Quelque chose de complètement nouveau. Le but c'est vraiment 
faire vivre la valeur de mixité. Nous allons tout penser pour que, 
dans ce restaurant, puissent se retrouver des gens d'horizons 
complètement différents socialement, culturellement, de tous 
âges et surtout valides ou en situation de handicap. Nous avons 
la chance d'être pas mal de professionnels pour le faire, pour 
que ce soit vraiment adapté, accueillant pour toute personne 
quel que soit son handicap. On aimerait aussi que ce soit un lieu 
accueillant pour les familles à Quimperlé. Il y aura un coin jeux 

pour les enfants à l'intérieur et à l'extérieur. Enfin, nous aime-
rions aussi proposer des prix raisonnés pour que le restaurant 
soit accessible à tous. Une fois par mois, proposer des repas 
solidaires à prix libre pour que tout le monde ait accès à une ali-
mentation de qualité à base de produits frais, cuisinés sur place 
et provenant des producteurs bios ou locaux ou alors produits 
par nous-mêmes.

MAG16 : LE PROJET PRÉVOIT-IL LA CRÉATION D'EMPLOI POUR 
L'ACTIVITÉ RESTAURANT ?

Clarisse Monnier : Oui, il y aura une équipe de sept salariés 
composée de personnes valides et de personnes en situation 
de handicap. Pour le café-restaurant nous allons demander un 
agrément "entreprises adaptées" donc il y aura un peu plus de 
personnes en situation de handicap. Après il y aura des salariés 
de l'association pour les activités purement associatives qui 
seront des personnes valides.

MAG16 : EST-CE PLUS DIFFICILE POUR LES PERSONNES EN 
SITUATION DE HANDICAP DE TRAVAILLER ?

Clarisse Monnier : Oui, on sait que nationalement le chômage 
touche deux fois plus les personnes en situation de handicap. 
Localement, c'est aussi le cas. Lorsqu'on regarde le schéma 
départemental Vivre ensemble on s'aperçoit que  
sur 1 000 adultes en situation de handicap et en capacité de 
travailler, seulement 17 % ont un emploi. On voit bien l'étendue 
des besoins. Et 67 % n'ont participé à aucun loisirs dans l'année 
écoulée. Si on ne voit pas beaucoup les personnes en situation 
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de handicap dans la vie de tous les jours, ce n'est pas qu'elles 
n'existent pas, c'est que malheureusement notre société reste 
encore très clivée. Dans le Finistère, une personne sur dix est 
touchée par le handicap. Il faut donc créer des lieux de rencontre. 
Notre volonté c'est offrir des emplois aux personnes en situation 
de handicap et d'être aussi un lieu ressource pour créer des stages, 
des premières expériences professionnelles, pour orienter. On va 
essayer vraiment d'apporter notre pierre à l'édifice sur ce volet-
là.

MAG16 : AUJOURD'HUI, COMBIEN DE MEMBRES COMPTENT 
L'ASSOCIATION ?

Clarisse Monnier : Ce qui est chouette, c'est qu'une idée née d'une 
discussion entre trois personnes qui avaient envie de réinventer le 
monde s'est répandue. Finalement à force d'en parler, à droite à 
gauche, on s'est dit : on va le faire ! Nous avons monté l'association 
à dix et au fur et à mesure nous avons été rejoints par d'autres 
personnes motivées pour être aujourd'hui 90 membres adhérents 
dont entre 30 et 40 membres vraiment actifs sur les chantiers, sur 
le montage de projets, les groupes de travail. C'est un très beau 
collectif et c'est ce qui nous porte, parce que c'est quand même un 
projet d'envergure. On voit que les gens sont vraiment sensibles 
aux valeurs que nous portons. Le projet fédère beaucoup de gens. 
Ce qui est sûr, c'est que nous avons déjà réussi le projet humain.

MAG16 : CETTE ADHÉSION, ON LA RETROUVE DANS LE FAIT QUE 
TY POUCE SOIT UN PROJET PARTICIPATIF, C'EST QUELQUE CHOSE 
D'IMPORTANT POUR VOUS ?

Clarisse Monnier : C'est une volonté de départ, d'être le plus 
participatif possible dans le fonctionnement de l'association. Du 
coup, très rapidement nous avons mis en place des groupes de 
travail où les bénévoles s'inscrivent selon leurs affinités, leurs 
intérêts. Il y a le groupe de travail "micro-ferme", le groupe "café-
restaurant", le groupe de travail "entreprise adaptée - ressources 
humaines", le groupe de travail "activités pédagogiques". Dès 
qu'on a pu avoir accès au terrain et au local on a mis en place les 
chantiers participatifs plusieurs fois par semaine pour commencer 
à préparer le lieu, à l'aménager.

MAG16 : MÊME POUR LE FINANCEMENT DU PROJET,  
VOUS AVEZ FAIT APPEL AU FINANCEMENT PARTICIPATIF,  
N'EST-CE PAS ?

Clarisse Monnier : Tout à fait, il y a eu une campagne de 
financement participatif cet été. Elle a très bien marché puisque 
nous avons récolté 6 500 euros !  Pour un projet tout nouveau 
comme le nôtre, ça nous a montré un beau soutien du territoire. 
Ce soutien a été confirmé un peu plus tard lorsque nous avons 
organisé une journée dans le parc des Gorrêts pour récupérer du 
matériel d'occasion.

Il faut également signaler que notre projet a également pu se 
monter car il a été fortement soutenu par la mairie de Quimperlé 
et par Quimperlé Communauté qui nous ont accordé des 
subventions d'investissement mais aussi de fonctionnement. C'est 
ce qui a permis à la banque aux autres financeurs de nous suivre 
ensuite. il y a également le Département qui devrait nous soutenir 
comme la Région et l'État si nous obtenons l'agrément "entreprise 
adaptée".

MAG16 : QUAND EST-CE QUE LES HABITANTS DU TERRITOIRE 
POURRONT-ILS DÉCOUVRIR LE LIEU ?

Clarisse Monnier : En avril 2021. On y croit ! Nous sommes assez 
nombreux à chaque chantier, donc on pense que ça va le faire ! 
On croise les doigts pour la situation sanitaire. De toute façon 
nous ouvrirons au moins pour la vente à emporter parce que c'est 
une des parties de notre activité et pour le maraîchage puisque 
produire est toujours autorisé.

MAG16 : QUEL EST VOTRE LIEU PRÉFÉRÉ  
SUR LE TERRITOIRE ?

Clarisse Monnier : Un de mes lieux préférés a toujours été le parc 
des Gorrêts à Quimperlé. Avant le projet Ty pouce, je venais déjà 
avec mes enfants jouer au parc parce que c'est un lieu magique. À 
chaque fois qu'on venait se balader, on voyait ce vieux restaurant 
tout près du centre-ville et on se disait que ce serait chouette de 
faire quelque chose dans cet endroit. Sinon, il y a tout le littoral 
entre Kerfany et Doëlan qui est magnifique, À chaque fois, on 
redécouvre la côte.
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À LA DÉCOUVERTE DU TERRITOIRE

LA PORTE NEUVE, UN HAVRE DE PAIX

L’histoire de la Porte Neuve commence bien avant l’édification des 
imposants bâtiments que nous pouvons observer de nos jours. Là, sur 
les hauteurs du Bélon, une première villa gallo-romaine est bâtie en face 
de l’anse de Trez-Coz, afin sûrement de profiter de la situation privilégiée 
de Riec-sur-Bélon : positionnée entre deux voies navigables et bénéficiant d’un climat doux. Pour comprendre la beauté du 
site d’implantation, rien ne vaut la description qu’en fit M. de Brémond D’Ars dans le Bulletin de la Société archéologique 
du Finistère en 1883 : «C’est là, sur ce petit promontoire d’où la vue s’étend fort loin à droite et à gauche sur la rivière, que l’on a 
découvert, il y a six ou sept ans, les vestiges d’une villa ou mansion romaine. L’emplacement était merveilleusement choisi, aussi 
bien pour l’agrément et la salubrité, que pour la sûreté des habitants, en cas d’attaque ou de surprise côté mer.» Si l’histoire de 
cette villa ne nous est pas parvenue, les constructions suivantes furent édifiées sur la butte d’en face. C’est peut-être de là 
que va naître, cette appellation au fil des siècles de Porte Neuve en opposition à Trez-Coz, vieille grève.

Au Moyen Âge, la Porte Neuve ressurgit dans les textes à partir de 1298, avec la mention du seigneur Geoffroy Morillon. C’est sûrement de cette 
période que datent les premiers grands bâtiments en pierre que nous pouvons observer. Ce château connaît un agrandissement avec la famille 
De Guer, suite au mariage de Guillaume de Guer avec Catherine Morillon, Dame de la Porte-Neuve. Les armes de Guer sont ainsi accolées sur les 
fenêtres de la Porte Neuve lors des grands travaux réalisés à la fin du XVe siècle. Au fil du temps, le Château devient un assemblage irrégulier de 
bâtiments de toute hauteur, de toute date, du XVe au XIXe siècle. Mais le plan général respecte celui de tous les manoirs bretons  

Sur les rives du Bélon, s'étendent les magnifiques parc et château de la Porte Neuve. Perché 
sur son écrin verdoyant, ce site remarquable est un témoin ancien qui a su se renouveler au 
cours des siècles pour aujourd’hui offrir une parenthèse enchantée à ses nouveaux résidents.
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LA PORTE NEUVE, UN HAVRE DE PAIX

du XVe siècle : une cour carrée avec au fond un édifice principal, sur les côtés des bâtiments  
à vocation agricole, et à l’avant, deux portes inégales, une cavalière et une piétonne.

Chose rare en Bretagne, le domaine reste dans la même famille durant neuf générations, et passera à l’abri 
l’épreuve de la Révolution Française. Dans les années 1830, le dernier héritier vend le domaine de la Porte Neuve 
à la famille Arnaud, des armateurs nantais. La fille de Benjamin Arnaud hérite à la mort de celui-ci du domaine de la 
Porte Neuve. Étant mariée avec Anatole de Brémond d’Ars, sous-préfet de Quimperlé, le domaine devient donc propriété 
de la famille de Brémond d’Ars. Le propriétaire, féru d’archéologie, en profite pour y mener les premières fouilles sur le 
domaine. En 1924, le château quitte la famille lors d’une vente à Monsieur Henriquet. Le domaine connu encore deux autres 
propriétaires dans les années 1950 et 1960 avant d’être racheté en 1968 par la Mutuelle Générale de l’Éducation Nationale 
(MGEN).

Après une première restauration, et la création d’une zone d’hébergement en plein air, le domaine accueille, tous les étés les familles 
de l’Éducation Nationale et /ou mutualistes ayant en son sein une personne en situation de handicap. Le concept est simple : vivre des 
vacances ensemble avec des moments de pause réservés aux aidants. La MGEN venait d’inventer le concept de temps de répit. En 2020, 
après quatre années de restauration et d’adaptation des parties anciennes au handicap, le domaine de la Porte Neuve offre de nouveau un 
cadre exceptionnel accueillant aujourd’hui des familles toute l’année, véritable havre de paix tourné vers l’autre. 
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BIBLIOTHÈQUES ET MÉDIATHÈQUES

Pour retrouver ces titres dans les bibliothèques, connaître leur disponibilité ou les réserver,  
rendez-vous sur matilin.bzh le portail du réseau des bibliothèques de Quimperlé Communauté.

LES COUPS DE CŒUR DE MATILIN 
(LE RÉSEAU DES BIBLIOTHÈQUES ET MÉDIATHÈQUES)

BIBLIOTHÈQUES ET MÉDIATHÈQUES

Nickel boys
Colson Whitehead, Albin Michel, 2020
Dans la Floride ségrégationniste des années 1960, le jeune Elwood Curtis prend très à cœur 
le message de paix de Martin Luther King. Prêt à intégrer l’université pour y faire de brillantes 
études, il voit s’évanouir ses rêves d’avenir lorsque, à la suite d’une erreur judiciaire, on l’envoie à 
la Nickel Academy, une maison de correction qui s’engage à faire des délinquants des « hommes 
honnêtes et honorables » ... Doublement couronné par le prix Pulitzer, l’auteur continue d’explorer 
l’inguérissable blessure raciale de l’Amérique avec ce nouveau roman saisissant inspiré de faits 
réels.

 Médiathèques de Rédéné et Le Trévoux

Bénie soit Sixtine 
Maylis Adhemar, Julliard, 2020.
Sixtine, jeune femme très pieuse, rencontre Pierre-Louis, en qui elle voit un époux idéal, parta-
geant les mêmes valeurs qu’elle. Très vite, ils se marient dans le rite catholique traditionnel et 
emménagent à Nantes. Mais leur nuit de noces s’est révélée un calvaire, et l’arrivée prochaine d’un 
héritier, qui devrait être une bénédiction, s’annonce pour elle comme un chemin de croix. Jusqu’à 
ce qu’un événement tragique la pousse à ouvrir les yeux et à entrevoir une autre vérité.
L’histoire d’un éveil et d’une émancipation. Entre thriller psychologique et récit d’initiation.

 Médiathèque de Querrien

Biographie
J’aurais pu devenir millionnaire, j’ai choisi d’être 
vagabond : une vie de John Muir
Alexis Jenni, Paulsen, 2020.
Né en Ecosse, John Muir (1838-1914) arrive à 10 ans aux Etats-Unis où ses parents s’installent 
comme fermiers. Malgré ses dons pour les inventions et la mécanique, il se passionne surtout 
pour la vie sauvage et consacre une bonne partie de sa vie à sillonner le pays à pied. Figure 
mythique aux Etats-Unis, il est l’un des pionniers de l’écologie moderne. Il est considéré comme 
l’« inventeur » des parcs nationaux en contribuant au classement de la vallée du Yosemite.

 Médiathèque de Moëlan-sur-Mer

Bande Dessinée
La dernière rose de l’été
Lucas Harari, Sarbacane, 2020.
Léo est un jeune parisien qui se rêve écrivain mais travaille péniblement dans un lavomatique. 
Tout change quand il se voit proposer par son cousin de garder sa demeure dans le sud de la 
France le temps d’un été… Il y rencontre sa belle voisine, Rose. Le cadre semble idyllique mais une 
enquête est en cours… On se plonge avec délice dans ce polar aux couleurs acidulées en laissant 
le fil de l’intrigue se dérouler sur un rythme très Nouvelle vague ! 

 Médiathèque de Tréméven
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Le château des animaux, volume 1 
« Miss Bengalore », Casterman, 2019.
Rire, c’est déjà ne plus subir. Quelque part dans la France de l’entre-deux guerres, niché au 
cœur d’une ferme oubliée des hommes, le Château des animaux est dirigé d’un sabot de fer 
par le président Silvio... Secondé par une milice de chiens, le taureau dictateur exploite les 
autres animaux, tous contraints à des travaux de peine épuisants pour le bien de la commu-
nauté... Miss Bangalore, une chatte craintive, César, un lapin gigolo, vont s’allier au sage et 
mystérieux Azélar, un rat à lunettes pour prôner la résistance à l’injustice, la lutte contre les 
crocs et les griffes par la désobéissance et le rire... Série prévue en quatre volumes, Le Châ-
teau des animaux revisite La Ferme des animaux de George Orwell (1945) et nous invite à une 
multitude de réflexions parfois très actuelles...

 Médiathèque de Mellac

Vernon Subutex (BD) T1
Virginie Despentes, Luz, Albin Michel, 2020.
Vernon Subutex, ancien disquaire à la dérive, compte sur Alex Bleach pour l’aider à payer ses 
factures. Quand celui-ci meurt d’overdose, Vernon est expulsé et se fait héberger à droite et 
à gauche, sans se douter qu’on le recherche. Fusion synesthésique de la musique, du dessin 
et des mots, Vernon Subutex est un chef-d’œuvre à quatre mains par le duo le plus rock de la 
littérature dessinée. D’après le roman en 3 tomes de Virginie Despentes.

 Médiathèque de Riec-sur-Bélon

Documentaire adulte
Le Charles de Gaulle - Immersion  
à bord du porte-avions nucléaire 
Raynal Pellicer, ill. Titwane, La Martinière, 2020.
Après la Police judiciaire, le nouveau reportage en immersion dessiné de Pellicer et Titwane. « 
Il y a trois sortes d’hommes : les vivants, les morts et ceux qui vont sur la mer. «Un reportage 
exceptionnel à bord du porte-avions à propulsion nucléaire relatant le quotidien des femmes 
et des hommes qui constituent l’équipage du fleuron de la marine française. Ici, la dimension 
sociale, la cohésion de l’équipage, les traditions maritimes et les enjeux humains prévalent.

 Médiathèque de Saint-Thurien

Documentaire jeunesse
Cuisine des bois et des forêts
Justine Gautier, ill. Laure Van der Haeghen, Thierry Magnier, 2020.
Une sélection de cinquante recettes autour de 24 plantes et fruits des bois faciles à trouver et 
identifier pour toutes les saisons. Elle est complétée de quelques objets : herbier, tampons à 
graver, couronne de Noël, mangeoire à oiseaux, etc.

 Médiathèque de Le Trévoux

Roman jeunesse 
Alma, Le vent se lève, volume 1
Timothée de Fombelle, ill. François Place, Gallimard jeunesse, 2020.
1786. Le jour où son petit frère disparaît, Alma part sur ses traces, loin de sa famille et de la 
vallée d’Afrique qui les protégeait. Au même moment, dans le port de Lisbonne, Joseph Mars 
se glisse clandestinement à bord d’un navire de traite. Il est à la recherche d’un trésor. Dans 
le tourbillon de l’Atlantique, leurs destins les mènent irrésistiblement l’un vers l’autre. Premier 
volet éblouissant d’une trilogie d’aventure sur l’esclavage et le combat de l’abolition.  
(À partir de 11 ans)

 Médiathèque de Rédéné
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AGENDAAGENDA

COMPAGNIE DUO DU BAS : LES 
GÉANTES

Dans le cadre du Théâtre au Féminin et 
du festival Taol Kurun
Cette histoire a des allures de conte, où 
chaque étape du voyage est une rencontre 
avec un personnage aussi merveilleux 
qu’étrange... Sur son chemin, Duo Du Bas 
a rencontré sept géantes. Chacune déte-
nant sa lubie, sa particularité, sa beauté et 
sa réponse à la vie. Chacune leur a offert 
un monde enchanté où bien souvent le jeu 
est roi et où l’enfance est reine.
En 1re partie : lecture de textes par la Cie de 
L’Hêtre. 8 à 10€ sur réservation à l’office de 
tourisme ou réseau 4ASS et +. 31 janvier à 15h 
- MJC La Marelle, Scaër.

THÉÂTRE - À LA RENVERSE 
Théâtre d'objets et d'images itinérant avec 
Nina La Gaine. À l'aide de son vélo-scène, 
de la Brière à la mer, entre ragondins et 
folles histoires de marins, Nina La Gaine 
fait traverser au public un territoire et un 
paysage aquatique imaginaires et décalés 
avec des mini-cartes postales ou des 
albums théâtraux,  

visuels et contés qui ont tous un point 
commun : l'eau. De et avec Stéphanie 
Zanlorenzi. 
Durée 1h - Conseillé à partir de 6 ans. 6 à 
8€. 7 février à 17h - Salle des fêtes, Clohars-
Carnoët.

CIE BOUFFOU THÉÂTRE - LA MER 
EN POINTILLÉS 

À voir en famille, dès 3 ans
Un homme d’un lointain pays de l’Europe 
de l’Est rêve de voir la mer. Il prend sa bi-
cyclette pour aller à sa rencontre, traverse 
plusieurs pays, croise nombre de gens... 
Mais il est rattrapé par les formalités 

administratives : sans papiers d’identité, 
il est arrêté puis reconduit à son point de 
départ par avion... Une tragédie ordinaire 
qui oppose naïvement poésie et rigidité 
des lois établies. Un spectacle riche des 
trouvailles du Bouffou Théâtre pour dire 
des choses graves avec douceur et poésie 
; 8 à 10€ sur réservation à l’office de tou-
risme ou réseau 4ASS et +.
20 février à 16h - MJC La Marelle, Scaër.

RÉCIT MUSICAL - J’AURAIS AIMÉ 
SAVOIR CE QUE ÇA FAIT D’ÊTRE 
LIBRE 
Dans le cadre du festival de la Parole 
poétique & Théâtre au Féminin 
Chloé Lacan raconte sa Nina Simone et, à 
travers elle, évoque ses propres souvenirs 
d’enfance et de femme en devenir. Elle 
explore ce lien si particulier que l’on tisse 
avec les artistes qui traversent nos vies. 
Le duo raconte, chante, joue et pose un 
regard très personnel sur le répertoire et 
le destin de cette musicienne d’exception. 
« Sur le papier, tout nous sépare : l’époque, 
le pays, la couleur de peau, la lutte, le carac-
tère, la tessiture même. Et pourtant, j’ai puisé 
à cette différence bien plus que l’envie de 
faire de la musique : sans doute la force de 
devenir et d’accepter qui je suis ».
 8 à 10€ sur réservation à l’office de tourisme. 
7 mars à 17h - Centre culturel Ellipse, Moëlan-
sur-Mer.

CONFÉRENCE HUMORISTIQUE 
- L'AFFAIRE SARDINES - ERICK 
SANKA
Des sous-marins russes, des princesses, 
un capitaine de gendarmerie corse 
nommé Cook... À grand renfort de boîtes 
de sardines, le conférencier mène une en-
quête sur une affaire qui prend des allures 
de complot mondial.
Ce spectacle, déclaré "Icône des Arts de 

SPECTACLES ET VEILLÉES CONTÉES

FESTIVAL DE LA PAROLE POÉTIQUE « SÉMAPHORE » 
DU 5 AU 8 MARS 2021 
Festival unique en Bretagne-sud : venez découvrir à travers de nom-
breuses propositions, les différents aspects de la création poétique 
d’aujourd’hui. Performances et créations singulières en lien avec les 
arts plastiques sont au rendez-vous de cette 16e édition en hom-
mage à Léonard Cohen et Graeme Allwright. Concerts, expositions, 

spectacles, balades, etc., animeront le Pays de 
Quimperlé du 5 au 8 mars 2021. 
Retrouvez le programme détaillé sur le site internet 
https://maisondelapoesie-quimperle.fr/

FESTIVAL

PROGRAMMATION SOUS RÉSERVE DES MESURES LIÉES À LA CRISE SANITAIRE DE LA COVID-19.
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EXPOSITION "NOS HÉROS 
PRÉFÉRÉS"
Depuis 50 ans, les héros de l’Ecole des 
loisirs font vivre aux enfants d’incroyables 
aventures. Attachants, courageux, pleins 
de malices, ces héros seront à découvrir 
dans une exposition d’illustrations, dans 
une sélection de livres et à travers des 
temps de jeux. 
Gratuit. Jusqu’au 27 février aux horaires d’ou-
verture de la médiathèque de Bannalec. 

EXPOSITION "JEUX DE MÔMES" 
Jeux de mômes est une exposition interac-
tive et ludique créée autour de l’univers 
graphique gai et coloré de Dawid afin 
de stimuler et développer les capacités 
d’observation, d’association et de langage 
de l’enfant. Elle se base sur les univers de 
deux albums jeunesse conçus par l’artiste : 
Passe-Passe et Dessus-Dessous publiés 
aux éditions de la Gouttière. À destination 
du jeune public entre 3 et 6 ans, gratuit. 
Jusqu’au 13 février aux horaires d’ouverture 
de la médiathèque de Rédéné.

EXPOSITION "LÉGUMINEUSES" 
Autrefois, les légumineuses occupaient 
une place centrale dans l’alimentation. 
Peu coûteuses et se conservant bien, 
elles apportaient de l’énergie aux paysans 
travaillant dans les champs.
Après l’exode rural, elles ont perdu en 
popularité, notamment au bénéfice de 
la viande. Mais, les évolutions démogra-
phiques comme les contraintes envi-
ronnementales actuelles favorisent leur 
retour au point que la FAO a proclamé 
2016 Année internationale de la légumi-
neuse. Gratuit. Du 16 février au 13 mars aux 
horaires d’ouverture de la médiathèque de 
Rédéné.

EXPOSITIONS

la rue" par Téléram, compte plus de 1000 
représentations. L'emballement des mé-
dias pour les affaires d'état remet toujours 
au goût du jour cette enquête jamais dé-
modée, si drôle et si intelligente à la fois. 
Durée 45 minutes - Tout public, 6 à 8€. 
14 mars à 17h - Salle des fêtes, Clohars-
Carnoët. 

CIE BOB THÉÂTRE/ LA BOBINE - 
ÉLOGE DU BLANC
Dans le cadre des semaines de la petite 
enfance.

Dans ce spectacle pensé comme un 
temps de partage, l'interprète nous livre 
des images qui nous amènent à des 

évocations, à la recherche d'une forme 
de plénitude et d'accomplissement. La 
recherche d'une ambiance feutrée d'un 
dimanche après-midi. Le corps glisse dans 
le tissu, moment voluptueux, une sorte de 
murmure de corps qui nous ramène au 
temps passé, à son avenir, son devenir. 
Dans un décor où l'art du textile forme un 
espace qui nous amène à l'idée de la vie à 
travers les âges. Un décor simple, épuré, 
délicat faisant apparaître un travail de 
labeur à partir de draps anciens.
Création, Festival Marmaille, Rennes, 
octobre 2019. 
Durée 45 minutes dont le temps d'exploration 
- Tout public - Dès la naissance. 3€. 7 avril à 
17h - Salle des fêtes, Clohars-Carnoët.

CIE MORAL SOUL - DANSE-DU-ALL 

Un couple… ou plutôt deux individus.
Une femme, un homme. Elle est l’eau, il 
est le feu. Un train passe, les regards se 
croisent, le temps se suspend. Lentement, 
ils se dévoilent, les espaces se resserrent 
dans un vertigineux tête à tête. Au-delà de 
la performance, les danseurs, Suzie Babin 
et Herwann Asseh, amènent les specta-
teurs à revisiter le couple. Une conversa-
tion dansée qui se nourrit de la dualité 
des relations hommes-femmes. Herwann 
Asseh a, dans cette création, trouvé une 
écriture chorégraphique atypique, char-
gée de ses influences, hip-hop, danses 
contact et contemporaine, capoeira, où 
il pousse ce duo vers une transe com-
mune. En 1re partie : Présentation des 

ateliers des écoles de danse de Quimperlé 
Communauté, du collège Léo Ferré et de la 
MJC La Marelle
La Jo Coop Cie a bénéficié de la Carte 
Blanche 2019 du Réseau 4 ASS’ et Plus ;
5 à 7€ sur réservation à l’office de tourisme ou 
dans le réseau 4ASS et Plus. 9 avril à 20h30 - 
MJC La Marelle, Scaër.

SPECTACLE HUMOUR - DONEL 
JACK’SMAN 
Donel Jack’sman revient sur scène, sans 
son tee-shirt des Chicago Bulls mais 
avec de (très bonnes) nouvelles blagues. 
« Ensemble », c’est le titre de ce deuxième 
stand-up qui prône la bienveillance et le 
vivre ensemble. Donel Jack’sman ne déçoit 
pas et nous prouve qu’il est bien une voix 
sur laquelle il faudra désormais compter. 
Flow, impertinence, punchlines et talent 
comique indéniables : un artiste à voir 
sans tarder. 
14 à 18€, billets en vente à l’Office de 
Tourisme. 23 avril à 21h - Centre culturel 
Ellipse, Moëlan-sur-Mer.

RECIT CLOWNESQUE ET MUSICAL 
- JEAN-PIERRE ET LE LOUP - JO 
COOP CIE
Jean-Pierre est résident de la grande mai-
son La Retraite Dorée. En dépit de l’inter-
diction de sortir, il irait bien faire un tour 
à la fête foraine mais il lui faut traverser la 
rue. Et ça, c’est dangereux... Très dange-
reux. Un récit clownesque et musical sur 
la vieillesse, la volonté de liberté jusqu’au 
bout, la désobéissance et la joie de vivre. 
Le projet « Jean-Pierre et le Loup » bénéfi-
cie de la Carte Blanche 2020 du Réseau 4 
ASS’ et Plus. À voir en famille, dès 5 ans, 6 
à 8€ sur réservation à l'office de tourisme 
ou dans le réseau 4ASS et Plus.
28 avril à 15h - MJC La Marelle, Scaër.
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AGENDA

CONCERTS

CONCERT - MB14
Finaliste de The Voice en 2016, champion 
du monde de beatbox avec Berywam, 
MB14 oscille entre hip-hop et chant 
lyrique, entre musiques du monde et 
bruitages électroniques. Abordant des 
thèmes existentiels tels que la vie, la mort, 
la nostalgie, le doute de l’artiste ou même 
le voyage dans le temps, il nous montre la 
voix et nous emmène vers une aventure 
sonore, une véritable illusion auditive. 
10 à 14€ sur réservation à l’office de tourisme. 
12 février à 21h - Centre culturel Ellipse, 
Moëlan-sur-Mer.

CONCERT - AHMED MOUICI, FRED 
CHAPELLIER ET SON GROUPE

Après avoir obtenu deux Victoires de la 
Musique avec le groupe Pow Wow, puis 
une 3e en incarnant Ramsès dans la comé-
die musicale « Les 10 commandements », 
Ahmed Mouici revient en quintet avec Fred 
Chapellier et ses musiciens, à ses styles 
préférés : le blues, la soul et le rock’n’roll. 
En parallèle de sa propre carrière, Fred 
joue fréquemment avec ses amis Jacques 
Dutronc, Les Vieilles Canailles, Buddy 
Whittington ou encore Neal Black et Billy 

Price. Il est très apprécié aux États-Unis où 
il enregistre et se produit régulièrement 
avec son ami Billy Price.
10 à 14€, billets en vente à l’office de tourisme. 
3 avril à 21h - Centre culturel Ellipse, Moëlan-
sur-Mer.

CONCERT - VANUPIÉ ; JASON MIST 
; MEYLO
Dans le cadre de la dixième édition du 
RDN Festival et après plusieurs reports, 
nous retrouverons :
- Vanupié : avec un univers qui va de la 
Soul à la Pop, avec une touche de Reggae 
venant épicer tantôt sa voix, tantôt la 
musique dans un discret skank de guitare 
acoustique soutenue par une basse/batte-
rie d’exception. 
- Jason Mist : Né en Nouvelle-Calédonie, 
Jason Mist est un artiste complet, qui a la 
particularité de jouer de la guitare slide. 
Sa musique est à son image de barou-
deur flegmatique, les yeux et les oreilles 
grandes ouvertes sur le monde. 
- Meylo: De la pop internationale à la 
musique traditionnelle africaine, en pas-
sant par la Soul, ses influences sont aussi 
nombreuses que variées. 
8 à 10€. 17 avril à 20h15 - Salle Jean-Louis 
Rolland, Rédéné. 

CONCERT DE RAP - REYN'Z

Reyn’s use de son charisme et de sa voix 
pluvieuse pour déclamer ses récits de 
nuits d'ivresse et de plaisirs tourmentés. 
La poésie des grandes plumes du rap et 
de la littérature française, elle qui inspire 
tant l'écriture de Reynz, se mêle à l'énergie 

contagieuse que ce brestois de 22 ans 
déploie sur scène.
6 à 8€. 17 avril à 20h30 - Salle des fêtes, 
Clohars-Carnoët.

CINÉ-CONCERT -  
EN PLEIN DANS L’ŒIL 

Au service de l’image et de la narration, 
puisant dans l’univers fantastique de films 
comme « Le voyage à travers l’impossible 
» ou dans l’univers burlesque de courts 
comme « Un homme de têtes », « En plein 
dans l’œil » propose une lecture actuelle, 
poétique et ludique de l’œuvre de Georges 
Méliès. Une création lumière élaborée en 
fonction des ambiances et des tempéra-
tures de couleurs des films. La scénogra-
phie donne vie au plateau et crée ainsi une 
continuité avec la projection. Lumière et 
scénographie confèrent une identité toute 
particulière qui fait d’« En plein dans l’œil 
» bien plus qu’un ciné-concert. Elles fa-
çonnent un ingénieux spectacle, poétique 
et merveilleux.
samedi 17 avril 17:30 - 6€. Billets en vente  
à l'Office de Tourisme de Quimperlé terre 
Océane.

SOIRÉE MUSICALE - TREMPLIN 
SKRDIVERSONS
Cette soirée musicale est portée par les 
ados de l’Espace Jeunes de la MJC, une 
nouvelle formule qui permettra à des 
groupes amateurs de jouer dans les 
mêmes conditions scéniques que les 
professionnels. Après une sélection du 
jury, via un extrait musical, la scène sera 
ouverte à des groupes qui proposent un 
univers musical varié : Pop, rock, électro, 
hip-hop, chanson... 
Renseignements sur les conditions de par-
ticipation des musiciens auprès de l’Espace 
Jeunes 02 98 57 68 61. 5€,  Réservation à 
l'office de tourisme ou dans le réseau 4ASS et 
Plus. 30 avril à 20h30 - MJC La Marelle, Scaër. 
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LE BAIN DES GIVRÉS
Vous aimez les défis? Vous aimez prendre 
soin de votre santé? !! Alors rejoignez les 
Givrés du Pouldu et jetez-vous à l'eau... 
froide !! "Les Givrés du Pouldu" est un 
groupe de joyeux baigneurs, heureux de 
se baigner en hiver, en maillot, quelques 
soient les conditions métrologiques et de 
mer (sauf tempête). A chacun son Plouf!!! 
Certains barbotent, d'autres nagent... 
chaque dimanche, même heure.
Les dimanches à 11h - Plage de Bellangenêt, 
Clohars-Carnoët.

PAYS ART ET HISTOIRE 
: VISITES GUIDÉES EN 
PAYS DE QUIMPERLÉ
Labellisé Pays d’Art et d’Histoire 

par le Ministère de la Culture en novembre 
2019, Quimperlé Communauté propose 
pour cet été une programmation de visites 
guidées pour découvrir les monuments 
emblématiques de la ville de Quimperlé 
et la magie des ports du littoral. Plein tarif: 
5 €, tarif réduit : 3 €. Réservation obligatoire. 
Plus de renseignements auprès de l’office de 
tourisme Quimperlé Terre Océane : 02 98 39 
67 28 

VISITE GUIDÉE, LA RIA DU BÉLON 
DE LA PORTE-NEUVE À SAINT-
LÉGER. 
Sur les rives du Bélon, dans un cadre 
naturel d'exception, venez découvrir 

avec Christelle l'histoire du château de la 
Porte-Neuve et de la famille De Guer. La 
visite vous mènera également sur le GR34, 
sur les traces de deux fontaines et de la 
chapelle Saint-Léger située dans une petite 
anse abritée. 
Durée : 1h30. 7 février à 14h30 - Parking du 
domaine de la Porte-Neuve, Riec-sur-Bélon.

VISITE GUIDÉE DU SITE DU MOU-
LIN DU ROCH : UNE SEIGNEURIE 
AU BORD DU SCORFF. 
A Arzano sur les bords du Scorff, domi-
né par une motte féodale, le moulin du 
Roch trouve son origine au cœur du Haut 
Moyen-Age. Situé dans un cadre naturel 
protégé, le site était le chef-lieu de la sei-
gneurie de la Roche-Moysan qui s'étendait 
entre l'Ellé et le Scorff et dans le Morbihan. 
Aujourd'hui, sur ce site fréquenté des pro-
meneurs, Christelle vous révèlera la riche 
histoire du moulin du Roch. 
7 mars à 14h30 – Parking du Moulin du Roch, 
Arzano. 

VISITE GUIDÉE DE LA CHAPELLE 
DE ROSGRAND, LE MOBILIER 
RESTAURÉ. 

Visite animée par Cécile Oulhen, conser-
vatrice des monuments historiques à 
la Drac Bretagne. Longtemps propriété 
privée dépendant du manoir de Rosgrand, 
la chapelle a été acquise en 2010 par la 
commune de Rédéné. Sous une enveloppe 
architecturale modeste, elle renferme un 
mobilier rare et de grande qualité, comme 
son maître-autel et son jubé. Les récents 
travaux de restauration permettent une 
vraie redécouverte de ce patrimoine en-
core peu connu du public.
12 mars à 18h - Chapelle de Rosgrand, 
Rédéné. 

DESSINEZ AVEC LES CROQUEURS 
QUIMPERLOIS
Les Croqueurs vous donnent rendez-vous 
chaque lundi pour une séance libre de 
dessin, peinture... tous supports.
Tous les lundis de 9h30 à12h. Lieu aléatoire 
à consulter chaque semaine sur https://cro-
queursquimperlois.blogspot.com

BALADES ET VISITES

RENCONTRE, STAGE ET CONFÉRENCE
SALON D’AUTEURS 
Des Livres pour le printemps. Organisé par 
l’association Mona Kerloff. 
28 février de 10h à 18h - Espace Benoîte 
Groult, Quimperlé. 

STAGE DE BRETON POUR 
DÉBUTANTS 
Découvrir du vocabulaire et des phrases 
"toutes faites", autour d'un thème familier.
Boire et manger / faire des achats (autres 
thèmes l’après-midi). Possibilité de parti-
ciper à l'une ou à l'autre des sessions, ou 
aux deux. Inscription obligatoire.
Organisé par l'association Pregomp Asambles, 
8€ la demi-journée / 12 € la journée, 06 83 80 
63 74, à la MLC de Moëlan-sur-Mer. 6 février de 
9h30 à 12h ; 13 mars de 9h30 à 12h et/ou de 
14h à 16h30

 DE QUIMPERLÉ  
 COMMUNAUTÉ  
1RE CONFÉRENCE SUR LE THÈME 
DU "BIEN-ÊTRE À L’ÉCOLE"
Le développement de l’enfant rencontre 
diverses difficultés liées à son histoire 
personnelle, à son environnement social, 
familial et/ou institutionnel. Ces difficultés 
ont parfois des conséquences sur le bien-
être de l’enfant à l’école et peuvent être re-
pérées par la médecine scolaire. De par sa 
mission de prévention et de promotion de 
la santé et servant d’intermédiaire entre 
les différentes personnes qui gravitent au-
tour de l’élève, le médecin scolaire favorise 
le repérage, le diagnostic et l’accompagne-
ment vers les soins. Et quand « C’est trop 
dur ! » « Je n’y arrive pas ! » ; « Les autres 
ne sont pas gentils avec moi » « J’ai mal au 
ventre », quels outils peut-on proposer aux 
élèves ? Qu’est-ce qui nous empêche d’être 

pleinement disponibles pour apprendre 
et pour gérer nos émotions ? Il se trouve 
que nous avons en nous tout ce qui nous 
permet de relever ces défis : nos réflexes 
archaïques, véritables gardiens de notre 
bien-être. Ces mouvements automatiques 
et involontaires sont la source de bien des 
tracas quand ils ne sont pas à leur juste 
place : difficultés scolaires (lecture, écriture 
et compréhension notamment), difficultés 
relationnelles (jouer avec les autres), ou 
encore gestion du stress et des émotions 
compliquées. Venez vous enrichir de ces 
outils au service de nos enfants. 
Docteure Lise-Marie TESTAU médecin scolaire, 
Céline VIGIER, Psychomotricienne,  
Caroline LLONCH, praticienne psycho-cor-
porelle. Mardi 23 Mars 2021 à 20h dans la 
salle du Conseil de Quimperlé Communauté 
à Quimperlé. Entrée gratuite. Ouvert à 
tous. Dans la limite des places disponibles. 
Réservation obligatoire sur www.quim-
perle-communaute.bzh pendant la crise 
sanitaire du Covid-19.

Les rendez-vous de La 
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Retrouvez dans chaque numéro de MAG16 la recette d’un restaurateur 
du territoire. C’est l’occasion de découvrir les talents des chefs du Pays 
de Quimperlé et d’épater ses amis au dîner. Pour ce nouveau numéro, 
nous avons demandé à un spécialiste du repas à emporter, Faim 2 
Loup de vous offrir une recette de ses fameux burgers.

LA RECETTE DE…     
FAIM 2 LOUP

LE CLEM

1.  Étaler le confit d'oignons sur la base 
du pain à burger et positionner le 
Rocamadour à l'intérieur de la partie 
supérieure du pain ... Mettre au four 
à  180 degrés 2 ou 3 min en fonction 
du four .

2.  Faire cuire les steacks dans une 
poêle sans ajouter de matière grasse. 
Lorsque le steak est retourné sur la 
2nde face , poser dessus 6 tranches de 
magret de canard fumé assez fines 
et ajouter une cuillère à soupe de 
confit d'oignon sur le magret. Laisser 
cuire la viande selon les préférences : 
saignant, à point ou bien cuit.  

Le chef vous recommande néanmoins 
la cuisson saignante.

3.  Poser ensuite le steack comprenant le 
magret de canard et le confit d'oignon 
sur le pain à burger tout juste sorti du 
four de manière à ce que le Rocama-
dour ait légèrement fondu.

4.  Recouvrir avec de la salade sans ajou-
ter de sauce complémentaire.

5.  Servir chaud et avec des frites 
maison bien sûr ! 

>  4 pains à burger multi-graines  
de fabrication artisanale disponibles  
chez un boulanger 

>  1 confit d'oignons de Roscoff ou,  
à défaut un simple confit d'oignons 
rouge 

>  4 steacks hachés de 125gr  
(15% de matière grasse et 100% breton)

>  24 fines tranches de magret  
de canard fumé artisanal

>  4 bichettes de Rocamadour
>  1 salade "jeunes pousses"

INGRÉDIENTS POUR  
4 PERSONNES 

PRÉPARATION
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MONSIEUR TRI

Sur notre territoire, de plus en plus de jeunes choisissent de se 
mettre au service de l'intérêt général en optant pour une mission de 
service civique. Ce dispositif, qui a fêté ses 10 ans récemment, n'est 
pourtant pas un choix anodin ni pour le jeune qui s'engage, ni pour 
la structure qui l'accueille. 
Une mission de Service Civique a pour objectif d'offrir aux jeunes de 16 à 25 ans un nouveau 
cadre d’engagement, dans lequel ils pourront gagner confiance en eux, en compétences, et 
prendre le temps de réfléchir à leur propre avenir, tant citoyen que professionnel. Proposée 
par une association ou une collectivité, chaque mission se réalise dans un domaine d'action 
précis : solidarité, environnement, sport, culture, éducation, santé, intervention d'urgence, 
mémoire et citoyenneté, aide humanitaire. 

"Pour ma part, je cherchais un service civique depuis un moment, explique Lionel Rakoto en 
mission civique au sein du service info jeunesse (SIJ) de Quimperlé Communauté. Après mes 
études de graphisme, je ne me voyais pas directement dans le monde du travail. Un service ci-
vique pour une collectivité, en contact avec les jeunes, me paraissait intéressant. Quand une mis-
sion de communication sur les réseaux sociaux a été proposée par le SIJ, j'ai tout de suite postulé. 
Je connaissais la structure pour avoir participé à des évènements jeunesse et je voyais leur façon 
d'inclure les jeunes. Pour moi, outre la mission proposée, j'étais motivé par l'idée d'une passation 
de savoirs, de partager ce qui m'a été offert et de faire une mission qui a un sens". 

En France ou à l'étranger, le service civique est bien plus qu'un stage. Il permet à tous les 
jeunes, quels que soient leur formation ou leur parcours, d'associer un projet relevant de 
l'intérêt général, à un engagement personnel.

Toutes les informations : www.service-civique.gouv.fr

S'ACCORDER UN TEMPS  
POUR LES AUTRES
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